Projet SEEN : Travaux EDF/R&D 2014
Le travail d'EDF/R&D cette année a concerné l'analyse des rôles respectifs des modifications de moyenne et de variance dans les évolutions projetées des extrêmes chauds. Un précédent travail a montré que l'augmentation de la variance, en été, induit une augmentation significative des niveaux de retour futurs (Parey S., Hoang T.T.H., Dacunha-Castelle D.: The importance of mean and variance in predicting changes in temperature extremes. JGR-Atmosphere, vol 118, 1-12, 2013). Par ailleurs, une analyse des évolutions futures des vagues de froid a également mis en évidence l'importance de la diminution de variance, cette fois, en hiver, qui fait que la fréquence des vagues de froid définies comme une suite de jours avec une température minimale quotidienne inférieure à un seuil extrême diminue moins qu'attendu avec un simple décalage du seuil dans un climat plus chaud. Le même travail pour les vagues de chaleur montre que le rôle de la modification de variance est moins important, du fait que les modèles projettent une augmentation de variance faible par rapport au décalage de la moyenne. Les graphiques ci-dessous illustrent cette différence de comportement entre l'hiver et l'été pour le modèle IPSL-CM5A-MR. La courbe en bleu représente la distribution empirique des températures minimales quotidiennes en hiver à Boulogne sur mer et maximales quotidiennes en été à Tomblaine. La courbe orange représente les mêmes distributions telles que projetées par le modèle pour le futur, avec le scénario RCP4.5 pour l’hiver et avec le scénario RCP8.5 pour l’été (l’augmentation de variance en été est plus nette avec le scénario RCP8.5). La ligne verticale orange place le seuil estimé à partir de la distribution observée dans la distribution future (quantile 5% des températures hivernales pour l’hiver, quantile 95% des températures estivales pour l’été) et la ligne verticale bleue indique le niveau correspondant, dans les observations, au quantile qu’a le seuil basé sur les observations dans la distribution future (0.5% pour l’hiver, 69% pour l’été). On remarque clairement qu’en été, pour la température maximale quotidienne, le changement de moyenne domine, alors que le rôle du changement de variance est majeur en hiver pour la température minimale quotidienne.
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BOULOGNE SUR MER: winter probability density comparison
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TOMBLAINE: summer probability density comparison
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La suite du travail consistera à effectuer des analyses plus systématiques et académiques de différents niveaux d’évolution des moyennes, variances, ainsi que de la variabilité interannuelle sur les évolutions des extrêmes, aussi bien ponctuels, comme des niveaux de retour, que de vagues de chaleur.
